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1. Introduction 
1.1. Sujet et motivation 
Le travail de mémoire présenté dans les pages qui suivent porte sur l’analyse des attentes 
scolaires et professionnelles d’un groupe de dix élèves de l’Office de perfectionnement 
scolaire, de transition et d’insertion professionnelle (OPTI) de Lausanne. Par ce travail on 
souhaitait identifier et analyser l’existence, la nature des attentes et des aspirations 
scolaires d’un groupe d’élèves en situation de transition scolaire et existentielle. 
L’analyse a été effectuée par le biais d’un questionnaire de soixante-six questions qui ont 
été directement soumises aux élèves et qui ont permis de cerner le contexte 
sociodémographique de ce groupe d’élèves ainsi que leur parcours scolaire actuel et leurs 
attentes. Ce projet de mémoire s’inscrit dans une démarche d’intérêt personnel et 
professionnel pour ce profile d’élèves situé dans un plan scolaire particulièrement fragile 
mais en même temps spécialement porteur d’espoir pour le système éducatif cantonal.  
Dans une société occidentale caractérisée de plus en plus par un marché de l’emploi 
compétitif et faiblement réglementé, l’accès à une formation secondaire générale ou 
professionnelle de qualité est une condition indispensable de réussite professionnelle et 
personnelle. Tout un ensemble de jeunes semble temporairement exclu par le passage 
automatique du secondaire inférieur au secondaire supérieur. Nombreuses en sont les 
raisons, le plus souvent d’ordres sociaux et familiaux ; ces raisons peuvent représenter un 
handicap souvent insurmontable dans une société qui est très axée sur le principe de la 
performance. Une société avancée économiquement et culturellement se doit de fournir à 
cette catégorie d’élèves les moyens pour entreprendre le passage clé de la formation 
obligatoire à la formation secondaire.  
1.2. Contexte : le système scolaire suisse 
La Suisse est un pays fédéraliste qui comprend 26 systèmes scolaires1. La scolarisation 
obligatoire est confiée aux cantons et se caractérise par une importante diversité des 
systèmes éducatifs. Plus généralement le système suisse se compose d’un premier niveau 
obligatoire (enseignement primaire et enseignement secondaire I) et d’un deuxième 
niveau non obligatoire dit postobligatoire. Ce deuxième niveau comprend les filières de 
formation générale (Maturité gymnasiale et Diplôme de culture générale) et la filière de 
formation professionnelle (Apprentissage, Maturité professionnelle, Hautes écoles 
spécialisées). Entre ces deux niveaux se situent des solutions transitoires ou intermédiaires 
destinées à faciliter l’intégration des élèves au sein d’un Gymnase ou d’une école 
professionnelle. Par transition on entend « la période commençant à la première année 
d’âge où moins de 75% d’une population suit des études sans travailler et se terminent 
pendant la dernière année où 50% de la population travaille sans faire des études » 
(OCDE, 1999). En Suisse on distingue deux phases de transition, une première au terme 
de la scolarité obligatoire et une deuxième au moment du passage à la vie active ou à une 
formation tertiaire.  
Dans le canton de Vaud c’est le Département de la formation, de la jeunesse et de la 
culture (DFJC) qui assure la scolarité des jeunes. La scolarité obligatoire dure neuf ans. 
On distingue un cycle initial comprenant les deux premières années de scolarité (cycle 
initial pas obligatoire), le degré primaire (cycle primaire I et cycle primaire 2) et le degré 
secondaire (cycle de transition, 7ème année, 8ème année et 9ème année). A l’issu du cycle 
                     
1 Département de la formation, de la jeunesse et de la culture (2009). La formation dans le canton de Vaud. 
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de transition (CYT) les élèves font l’objet d’un processus d’orientation qui les dirige vers 
l’une des trois filières suivantes : 
- VSO : Voie secondaire à options conduisant les élèves en apprentissage ou en écoles 
des métiers. 
- VSG  : Voie secondaire générale conduisant les élèves en écoles de cultures 
générales ou en écoles professionnelles. 
- VSB : Voie secondaire de baccalauréat conduisant les élèves en école de maturité. 
La diversité des systèmes scolaires cantonaux est une limite à laquelle la Confédération a 
voulu remédier par l’inscription dans la Constitution des nouvelles dispositions sur la 
formation. Le 21 mai 2006 les nouveaux articles constitutionnels sur la formation ont été 
acceptés par le peuple suisse. Les autorités publiques sont désormais tenues par la 
Constitution de réglementer de manière uniforme en Suisse un certain nombre de 
paramètres clés du système éducatif suisse. Le concordat intercantonal HarmoS est un 
accord suisse qui tente d’harmoniser pour la première fois la durée des degrés 
d’enseignement, leurs principaux objectifs et le passage de l’un à l’autre. Dans le canton 
de Vaud le concordat HarmoS est entré en vigueur le 1er août 2009. Un délai transitoire 
de six ans est accordé pour mettre en œuvre les changements prévus par la réforme du 
système scolaire obligatoire.  
1.3. Les solutions scolaires transitoires 
Les solutions scolaires transitoires sont objet de débat non seulement dans le milieu 
scolaire mais aussi dans le monde politique et économique. La Conférence des directeurs 
cantonaux de l’instruction publique (CDIP), la Confédération et les organisations du 
monde du travail visent à amener de 90 % à 95% le taux de diplômés du degré secondaire 
II en Suisse2. Depuis le début des années 1990 le passage à une formation supérieure ne se 
fait plus directement mais de plus en plus de jeunes passent au niveau secondaire II par 
une solution intermédiaire (année d’orientation, 10ème année, préapprentissage, semestre 
de motivation, etc.)3. Selon les données officielles, le nombre de jeunes se trouvant dans 
une voie de transition après la fin de la scolarité obligatoire s’est accru de plus de 40% 
depuis 1990 en passant de 13% à 17% entre 1990 et 1996. Actuellement le nombre de 
jeunes accédant à une formation secondaire postobligatoire après une année de transition 
représente environ un quart de la cohorte4. Au bout de cette année de transition la plupart 
des jeunes accèdent à une formation postobligatoire, mais près d’un tiers d’entre eux ne 
parvient pas à achever sa formation5. Trois causes sont retenues pour la croissante 
importance des solutions transitoires6: 
- une cause d’orientation : la raison du passage par une solution transitoire répondrait au 
besoin de s’orienter. 
- une cause de compensation : la solution transitoire répondrait en ce cas à une nécessité 
de combler des lacunes scolaires. 
- une cause de tampon systématique : la fonction de la solution transitoire est celle de 
fonctionner comme salle d’attente lors de formations débutant à 18 ans seulement 
(domaine de la santé) ou dans le cas d’un marché de l’emploi particulièrement difficile 
                     
2 Häfeli, Kurt ; Schellenberg, Claudia (2009). Facteurs de réussite dans la formation professionnelle des jeunes à risque. Berne : Conférence suisse des directeurs cantonaux de l’instruction publique (CDIP). 
3 Behrens, Matthis (dir.) (2007). La transition de l’école à la vie active ou le constat d’une problématique majeure. Neuchâtel : Institut de recherche et de documentation pédagogique (IRDP). 
4 Meyer, Thomas (2005). Passage à l’emploi : jeunes en transition de la formation au marché du travail. Résultats globaux de la recherche longitudinale TREE, état 2004. Berne : TREE. 
5 Jacques, Amos (2007). Transition école-emploi : apports de la recherche TREE. Genève : Service de la recherche en éducation, SRED. 
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(dans le cas de la formation professionnelle). 
Les solutions transitoires peuvent être de type institutionnalisé avec un encadrement 
scolaire ou de type ad-hoc, proposées par des organismes publics ou privés. En général les 
solutions transitoires sont limitées à une année mais elles peuvent se prolonger d’une ou 
de deux années. 
Ce travail de mémoire se focalise sur les jeunes en situation de transition à l’Office de 
perfectionnement scolaire, de transition et d’insertion professionnelle (OPTI). L’OPTI 
accueille des jeunes n’ayant pas trouvé une place de formation au terme de la scolarité 
obligatoire. L’OPTI a comme finalités de compléter les connaissances scolaires des jeunes 
et de proposer à ses élèves l’effectuation de deux stages. Ces derniers ont comme finalité 
l’intégration de ces jeunes dans une formation professionnelle. Les élèves accueillis par 
l’OPTI sont issus surtout de la voie VSO ou de la voie VSG et ils sont âgés de 15 à 18 
ans. Un projet professionnel constitue le cœur de la formation et des finalités de l’année 
scolaire à l’OPTI. Les élèves sont admis sur la base d’un dossier d’admission et d’une 
évaluation de leurs connaissances préalables.  
1.4. Etudes consultées 
La transition de la scolarité obligatoire à l’entrée sur le marché du travail fait l’objet de 
nombreuses enquêtes et études longitudinales. Pour le présent travail de mémoire, nous 
nous sommes référés aux contributions suivantes : 
A. TREE7 
La recherche la plus connue en Suisse sur le passage de la formation à l’emploi est l’étude 
TREE (Transition Ecole – Emploi)8. Il s’agit d’une étude longitudinale qui suit depuis 
2001 le parcours de formation et d’emploi des élèves de tous le pays ayant participé à 
l’enquête PISA au printemps 2000. La population initiale de l’enquête est de 6000 jeunes 
et les taux de réponses ont été élevés (plus de 80%). Le projet se compose de trois phases : 
2001-2003, 2004-2007, 2008-2012. Les objectifs de cette enquête sont premièrement la 
description et l’analyse différenciée des parcours de formation  et d’emploi après la 
scolarité obligatoire. 
B. CDIP 
La Conférence suisse des directeurs cantonaux de l’instruction publique est à l’origine 
d’un rapport qui se propose d’analyser les facteurs « qui aident les jeunes à réussir leur 
transition de la scolarité obligatoire à la vie active »9. Sept domaines d’influence ont été 
retenus : le microsystème des jeunes comprenant sa personne, sa famille, l’école, 
l’entreprise, les loisirs et les éventuels systèmes de consultation et le microsystème dans 
lequel s’inscrit la société. 
C. URSP – Canton de Vaud 
L’unité de recherche pour le pilotage des systèmes pédagogiques est à l’origine d’une 
étude longitudinale qui  s’est focalisée sur les jeunes en situation de transition à l’Office 
de perfectionnement scolaire, de transition et d’insertion professionnelle (OPTI)10. 
L’autrice de cette étude, Karin Bachmann Hunziker, se propose de caractériser le type 
                     
7 TREE (Hg.) (2008). Projekt-Dokumentation 2000/2008. Bern/Basel : TREE. 
8 Jacques Amos (2007). Transition école-emploi : apports de la recherche TREE. Genève : Service de la recherche en éducation, SRED. 
9 Häfeli, Kurt ; Schellenberg, Claudia (2009). Op. cit. Berne : Conférence suisse des directeurs cantonaux de l’instruction publique (CDIP). 
10 Bachmann Hunziker, Karin (2006). Quelle insertion dans le monde professionnel 6 mois après avoir fréquenté l’OPTI ? Rapport intermédiaire. Lausanne : Unité de recherche pour le pilotage des systèmes pédagogiques 
(URSP). 
Bachmann Hunziker, Karin (2008). S’insérer dans le monde professionnel : quel bilan deux ans après l’OPTI ? 2e Rapport intermédiaire. Lausanne : Unité de recherche pour le pilotage des systèmes pédagogiques (URSP). 
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d’insertion professionnelle des élèves de l’OPTI respectivement de six mois et deux ans 
après avoir fréquenté cette solution de transition. 
En général toutes ces études montrent que les variables sociales et démographiques ainsi 
que la filière scolaire suivie au secondaire I constituent des facteurs de risque par rapport à 
l’accès à une formation postobligatoire. Les jeunes de sexe féminin, d’origine étrangère, 
de milieu socio-économique plutôt bas et issus de filières à exigences élémentaires 
doivent faire face à un certain nombre d’obstacles dans leur parcours d’accès à une 
formation secondaire générale ou professionnelle11.  
1.5. Démarche adoptée 
La réalisation de ce travail de mémoire a été possible grâce à la disponibilité de la 
Direction de l’OPTI de Lausanne. Dans un premier temps une rencontre avec le Directeur, 
Monsieur Raphaël Bugnon, a été organisée afin d’évaluer les différentes options possibles 
à la réalisation d’une enquête qualitative sur un groupe d’élèves actuellement inscrits dans 
l’établissement. Il a été décidé que le travail se concentrerait sur un groupe d’élèves 
inscrits dans la filière « Commerce et Vente », équitablement répartis entre filles et 
garçons.  
Le Doyen responsable de la filière Commerce et Vente de Prilly, Monsieur Yvan 
Bourgeois, a sélectionné dix élèves disponibles pour participer à cette enquête. Un groupe 
d’élèves a été choisi parmi ceux qui s’orientent vers une profession dans le secteur de la 
vente (CV2 et CV3), un autre groupe d’élèves a été choisi parmi les élèves qui s’orientent 
vers la profession d’employé de commerce (CV4). Le premier groupe se caractérise par 
des élèves présentant un niveau de difficultés et de facteurs de risque légèrement 
supérieurs au deuxième groupe.  
Un questionnaire de 66 questions a ensuite été élaboré (Annexe 1). Le questionnaire se 
compose de questions regroupées en quatre groupes et deux sous-groupes : 
Le contexte sociodémographique 
Le parcours scolaire et professionnel avant l’OPTI 
Le parcours scolaire et professionnel pendant l’OPTI 
C.1 Le projet initial 
C.2 Les stages 
D. L’avenir professionnel 
Le questionnaire a servi surtout de guide lors des entretiens qui se sont déroulés avec les 
élèves de façon naturelle et spontanée. Il a été demandé aux élèves de réfléchir sur une 
partie de leur vie, en portant un regard sur l’activité scolaire et professionnelle antérieure, 
sur la formation actuellement en cours à l’OPTI, et de lancer un regard sur leur avenir 
professionnel à plus court terme (apprentissages ou études secondaires) pour enfin se 
projeter à moyen long terme dans une activité professionnelle plus ou moins consolidée.  
Les élèves ont été interviewés dans un bureau de l’OPTI à Prilly. Chaque entrevue a duré 
environ quarante-cinq minutes.  
Les réponses des élèves ont été transcrites et enregistrées avec l’accord des élèves. Des 
notes ont aussi été prises en complément de l’enregistrement. Les réponses des élèves ont 
été ensuite regroupées par thème et analysées selon des grilles adaptées aux objectifs du 
travail de mémoire. Les réponses des élèves ont été commentées et reliées entre elles pour 
                     
11 Meyer, Thomas (2004). Wie weiter nach der Schule ? Zwischenergebnisse des Jugendlängsschnitts TREE. Bern : Programme national de recherche Formation et emploi (NFPNR). 
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2 Etude et analyse des questions 
2.1 Introduction 
Un questionnaire composé de soixante-six questions a été soumis à dix élèves de l’OPTI 
sélectionnés par la Direction de l’établissement de la manière suivante : 





Vente 2 0 2 
CV3 Vente 
 
2 2 4 
CV4 Employé de commerce 2 2 4 
 
Les questions posées aux élèves ont été regroupées en quatre groupes et deux sous-
groupes : 
A. Le contexte sociodémographique 
B. Le parcours scolaire et professionnel avant l’OPTI 
C. Le parcours scolaire et professionnel pendant l’OPTI 
 C.1 Le projet initial 
C.2 Les stages 
D. L’avenir professionnel 
 
L’analyse des réponses données par les élèves s’est faite en conservant la structure des 
quatre groupes et des deux sous-groupes de questions. Les questions ont été ensuite 
regroupées par thème et analysées selon des grilles adaptées aux objectifs de l’enquête.  
 
2.2 Le contexte sociodémographique 
2.2.1 Age des élèves    
 
Age Filles Garçons Total 
16 3 3 6 
17 2 1 3 
18 1  1 
 
2.2.2 Origine des élèves 
 




2.2.3 Langue parlée à la maison  
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Commentaire :  
Bien que la plupart des élèves interrogés aient toujours vécu en Suisse, le 70% d’entre eux 
parlent à la maison la langue maternelle de la famille. Les langues citées par les élèves 
sont le vietnamien, l’italien, le lingala, le portugais, l’espagnol, le créole et l’arabe.  
 
2.2.4 Activité professionnelle des parents 
    




2.2.5 Niveau socioprofessionnel des parents  
Les professions exercées par les parents des élèves ont été regroupées en trois catégories : 
A : emploi dans le bâtiment, agriculture, industrie, prestations de services peu qualifiées 
B : emploi dans le secteur de la santé, de l’informatique et de l’administration 





Profession du père 
 
Profession de la mère 
 
Total 
 A 4 3 7 
B 3 5 8 





1 1 2 
 
Commentaire :  
Les parents d’une élève, bien qu’avocats de formation, se trouvent en Suisse avec un 
statut de réfugiés. Un parent d’un autre élève est inscrit à l’AI. Globalement les familles 
des élèves se situent dans un niveau socio-économique moyen-bas.  
 
2.2.6 Fréquentation des amis 
 
Type de fréquence Nombre de réponses 




1 à 2 fois par semaine 2 
 
Commentaire :  
La moitié des élèves rencontre ses amis dans le cadre scolaire. Une autre moitié, surtout 




Activité Nombre de réponses 
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Commentaire :  
Les loisirs préférés par les élèves sont des activités sportives. Parmi les activités sportives 
citées par les élèves on y trouve le basket, le football, l’hockey sur glace, le fitness, le 
combat libre et le tir. Une élève pratique régulièrement le piano.  
 
2.2.8 Fréquence des loisirs 
 
Type de fréquence Nombre de réponses 
 Fréquence régulière 7 
1 fois par semaine 3 
 
Commentaire :  
Les élèves pratiquent régulièrement leurs loisirs, la plupart d’entre eux plus d’une fois par 
semaine. 
 
2.2.9 L’élève face à soi-même 
 
Comment l’élève se décrit-il ? Nombre de réponses 
 Sociable 8 
Sportif 3 
Ouvert d’esprit 3 





Commentaire :  
La plupart des élèves se définissent « sociables » et se caractérisent par une approche 
positive à la vie et aux autres (« souriant, gentil, ouvert d’esprit »). Les élèves qui se 
définissent sociables le font sur la base de leur facilité dans les contacts avec leur 
entourage privé et professionnel. 
 
 
2.3 Le parcours scolaire et professionnel avant l’OPTI 
2.3.1 Parcours scolaire avant l’OPTI 
 
Filière Nombre de réponses 
 Collège 9 
Apprentissage 1 
 
Commentaire :  
Une élève a interrompu une formation en apprentissage dans le domaine de la vente après 
six mois d’activité. Le milieu (type de travail) ne correspondait pas à ses attentes 
professionnelles. Les tâches principales citées par l’élève incluent la gestion du magasin, 
le ménage et le conseil aux clients. Au moment de s’inscrire à l’OPTI cette élève a opté 
pour la filière Employé de commerce mais l’élève souhaite en effet pouvoir entamer des 
études gymnasiales. Si elle ne devait pas réussir dans ce projet, elle poursuivra son activité 
dans le secteur commercial. 
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2.3.2 Exercice d’une activité professionnelle avant l’OPTI (stage) 
 




Commentaire :  
Un seul élève n’a pas exercé une activité professionnelle ou un stage avant l’OPTI. Il 
affirme n’avoir jamais travaillé parce qu’il n’en avait pas l’intérêt. S’il avait dû travailler, 
il aurait souhaité le faire dans le domaine de l’informatique ou de l’électronique. L’élève a 
opté pour la filière Vente à l’OPTI. Il a « pu choisir le secteur » (de la vente), il s’agit 
donc d’un choix volontaire. 
 
2.3.3 Secteur économique dans lequel s’est déroulée l’activité professionnelle 
exercée avant l’OPTI 
 
Secteur Nombre de réponses Commentaires 
Vente 5  
Commerce 2  
Banques 1  
Santé 1  
Autre 1 Domaine de la restauration 
 
Commentaire :  
Un élève a effectué trois stages dans le secteur commercial, chacun a duré une semaine. 
Ensuite à l’OPTI il s’est orienté vers la filière Vente. Deux élèves ont effectué deux stages 
chacun : une première a travaillé dans la vente et dans la restauration comme cuisinière. 
Un deuxième a effectué deux stages dans le commerce. L’élève qui a effectué un stage 
dans la santé s’est ensuite orientée vers la filière Employé de commerce car elle a travaillé 
dans un EMS et elle a compris que ce domaine n’était pas le sien. Elle a interrompu son 
stage au bout de trois jours. Le contact avec les personnes âgées est décrit comme pénible. 
 
2.3.4 Appréciation de l’activité professionnelle exercée avant l’OPTI 
 
Positive Acceptable Ne sais pas 
4 3 2 
 
Commentaire :  
Globalement les élèves retirent du stage une impression acceptable soit du point de vue 
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2.3.5 Influence de l’activité professionnelle précédente sur le choix de la 
filière à l’OPTI 
 





Commentaire :  
Les réponses affirmatives se réfèrent à des élèves globalement satisfaits par le stage de 
découverte précédemment effectué. Dans la moitié des cas la filière choisie à l’OPTI ne 
correspond pas au domaine du stage ou ne correspond pas à un projet de l’élève. Le choix 
d’une filière Commerce ou Vente est parfois vécu comme une période de transition vers 
des études gymnasiales (deux cas d’élèves), ou correspond à un choix fait par défaut dans 
l’espoir de décrocher un contrat d’apprentissage dans un autre secteur (cas d’un élève, 
futur apprenti chez Bobst SA), ou encore à un choix effectué suite à une déception dans 
des domaines d’activité précédents (restauration et santé). Parfois il semblerait même que 
la distinction entre commerce et vente ne soit pas si claire. Un élève ayant effectué un 
stage dans le commerce s’est inscrit à la filière Vente car « satisfait de sa précédente 
expérience dans le commerce ». 
 
Le détail par élève se présente de la façon suivante : 
 
Elève Domaine des stages avant l’OPTI Filière d’inscription à l’OPTI 
Elève 1 Commerce Vente 
Elève 2 Banque Vente 
Elève 3 Restauration - Vente Vente 
Elève 4 Santé Employé de commerce (Projet : gymnase) 




Elève 6 Vente Vente 
Elève 7 Vente Vente 
Elève 8 Vente Vente 
Elève 9 Commerce Employé de commerce 
Elève 10 Aucun stage Employé de commerce 
 
Commentaire : 
Seule la moitié des élèves affiche une correspondance entre l’activité professionnelle 
exercée avant l’OPTI et la filière choisie au moment de s’inscrire à l’OPTI. Deux élèves 
ayant effectué des stages administratifs (élève 1 et élève 2) ont opté pour la filière Vente 
au moment de l’inscription. Dans le premier cas l’élève se dit intéressée par le secteur de 
la vente et par le contact avec les clients. Pour la deuxième élève il s’agirait d’un choix 
fait par défaut. L’élève souhaiterait en effet travailler dans le commerce et 
l’administration mais n’ayant pas trouvé une opportunité professionnelle en ce sens, pour 
le moment il envisage un apprentissage dans la vente. L’élève déçue par le domaine de la 
santé a opté pour le domaine administratif car elle « aime les ordinateurs, les activités 
administratives ». Mais elle souhaite aussi, si possible, poursuivre ses études. L’élève 
n’ayant effectué aucun stage avant l’OPTI a opté pour la filière d’employé de commerce. 
Ce choix se base aussi sur l’intérêt personnel de l’élève. 
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2.4 Le parcours scolaire et professionnel pendant l’OPTI 
2.4.1 Le projet initial 
Tous les élèves rencontrés ont choisi la filière Commerce et Vente. La filière Commerce 
débouche sur un apprentissage d’employé de commerce, alors que la filière Vente sur 
un apprentissage de vendeur. 
 
2.4.2 Les stages 
Tous les élèves inscrits à l’OPTI doivent effectuer au moins deux stages pendant leur 
année scolaire. 
 
A) Nombre de stages effectués par les 10 élèves pendant l’année scolaire 2009/2010 
  





Commentaire :  
Un total de 29 stages a été effectué par les 10 élèves interrogés. 
 
B) Secteurs dans lesquels les stages se sont déroulés  
 
Commerce Vente Autre A oublié le 
secteur 
Total stages 
8 16 4 1 29 
 
Commentaire : 
Les stages ont été effectués en grande partie dans les domaines directement liés à la 
filière Commerce et Vente. Tout de même quatre élèves ont effectué des stages dans des 
secteurs autres que la vente et le commerce : une élève a effectué un stage comme 
technicien dentaire. C’était pour voir si ce domaine pouvait l’intéresser mais cela n’a 
pas été le cas. Un autre élève a suivi deux stages d’électricien. L’élève a beaucoup 
apprécié ce secteur et il n’exclut pas de chercher un apprentissage dans ce domaine s’il 
ne trouve pas une place d’apprentissage dans le secteur de la vente ou du commerce. Un 
autre élève a effectué un stage dans le domaine de la logistique. Une élève ne sait plus 
dans quel secteur elle a effectué un de ses quatre stages. Deux élèves ne se souviennent 
plus des entreprises pour lesquelles ils ont travaillé. 
 
C) Utilité des connaissances scolaires pour le bon déroulement des stages 
 
Est-ce que les connaissances scolaires ont contribué au 
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Commentaire :  
Ce sont surtout les élèves en stage d’employé de commerce qui ont utilisé leurs 
connaissances en arithmétique et en comptabilité pour résoudre des tâches 
professionnelles. Les autres élèves ne semblent pas voir un lien direct entre le monde 
professionnel et les connaissances acquises à l’école. Les élèves ayant répondu 
négativement à cette question affirment que l’activité de contact avec les clients ne 
nécessite pas la mobilisation de connaissances scolaires particulières. Deux élèves ayant 
effectué leur stage dans le domaine commercial affirment n’avoir pas bénéficié des 
compétences développées à l’école. 
 
D) Difficultés rencontrées pendant les stages  
 
Catégories de difficultés 
rencontrées par les élèves 
Nombre de 
réponses Exemples cités par les élèves 
Environnement de travail 
(responsable, collègues, lieux, 
ambiance, clients) 
2 
« Dur d’aller vers les clients », « J’avais peu de 
travail », « Le responsable était plus ou moins 
présent », « Solitude face au travail, peu de 
personnes pour s’occuper de moi », « Difficulté 
avec le supérieur ». 
Nouvelles responsabilités 1 « Plus seul ». 
Contrainte horaire 4 
« Commencer tôt est fatigant », « Travailler le 
samedi matin », « L’horaire est long », « Se lever 
tôt le matin ». 
Fatigue physique 2 
« Difficile de rester debout toute la journée », 
« Difficile s’adapter au rythme de travail », 
« Fatigue liée aux escaliers », « Etre debout ». 
Trajet 2 « Le trajet était long, 30-40 minutes ». 
 
Commentaire :  
La plupart des élèves évoquent des difficultés liées aux aspects physiques d’une activité 
professionnelle exercée pendant cinq jours par semaine (contrainte horaire, fatigue 
physique, trajet). Concernant l’environnement de travail pour une élève le fait de ne pas 
avoir suffisamment de travail et d’être peu suivi a représenté un problème majeur.   
 
E) Stratégies mobilisées pour la réussite du stage et pour éventuellement contourner 
les difficultés rencontrées  
 




Exemples cités par les élèves 
Demander des informations au 
responsable des stagiaires et/ou 
aux collègues 
10 
« Demander au responsable quand j’avais des 
questions » ; « Avant je demandais au responsable 
des stagiaires et seulement après je demandais aux 
collègues » ; « Je demandais au responsable des 
stagiaires plutôt qu’aux collègues car les collègues 
on ne sait jamais » ; « Le responsable m’expliquait 
ce que je devais faire » ; « Je demandais aux 
collègues quand j’avais des questions ». 
Travailler de façon autonome 6 
« Travailler sans demander » ; « Le responsable 
m’expliquait ce que je devais faire et puis je 
travaillais de façon autonome » ; « Le responsable 
n’était pas toujours là, je regardais comment 
travaillaient les autres », « J’ai utilisé le matériel du 
bureau », « Il faut prendre ses responsabilités et être 
autonome », « Je me suis donné à fond ». 
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Exemples cités par les élèves 
Soigner les contacts avec les 
clients 3 
« Aller vers le client », « Garder le sourire », 
« Renseigner le client », « Accompagner le client » 
(Elèves 4,6 et 7). 
Dormir plus tôt 1 (Elève 1). 
Travailler plus de ce qu’on me 
demandait 1 
« J’allais voir chez les collègues et dans d’autres 
rayons et je les aidais » (Elève 2). 
Demander du travail 
supplémentaire 1 
« Je demandais du travail supplémentaire » (Elève 
5). 
 
Commentaire :  
Tous les élèves reconnaissent le rôle joué par le responsable des stagiaires. Il est en 
général la personne de référence et la source des informations nécessaires à l’exécution 
des tâches demandées. Les élèves sont globalement satisfaits de la présence du 
responsable et de sa disponibilité à les suivre et à répondre à leurs questions. En général 
les élèves préfèrent adresser leurs questions au responsable du stage plutôt qu’aux 
collègues. La deuxième stratégie adoptée par les élèves consiste à développer une 
certaine autonomie dans leur activité quotidienne afin de ne pas trop dépendre des 
autres collègues qui généralement ont « peu de temps » disponible pour le stagiaire. 
Travailler de façon autonome signifie pour les élèves exécuter et  compléter les tâches 
qui leur ont été soumises sans aucune aide externe.  
 
F) Compétences professionnelles développées pendant les stages  
 
Compétences professionnelles 




Exemples cités par les élèves 
Une manière de se comporter avec la 
clientèle 7 
« Développer un rapport avec les personnes », 
« J’ai appris le contact avec les clients », 
« J’ai appris comment me comporter face à un 
client », « Je suis plus sociable ». 
Nouvelles connaissances techniques 7 
« J’ai appris comment un magasin marche », 
« J’ai appris à gérer le courrier, à faire des 
travaux administratifs, à faire le classement », 
« J’ai développé des compétences dans 
l’administration », « J’ai appris le métier 
d’employé de commerce », « J’ai appris à 
décorer des vitrines, à décorer un magasin », 
« J’ai appris à gérer un stock », « J’ai appris 
comment rédiger une lettre », « J’ai acquis 
des connaissances informatiques », « J’ai 
développé un sens manuel » , « Apprendre 
vite ». 
Maturité, prise de conscience du monde 
du travail 2 
« J’ai l’impression de m’être surpassé en 
terme d’horaires », « J’ai appris comment me 
comporter avec les collègues ». 
Sens de responsabilité 4 « Je suis plus mûr, j’entreprends seul des démarches professionnelles ». 
Aucune contribution 2 
« Je n’avais pas beaucoup de travail, on me 
donnait du travail s’il y en avait », « Dans 
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Commentaire :  
Malgré la courte durée de leurs stages, les élèves parviennent à identifier deux facteurs 
importants pour la réussite professionnelle : les compétences techniques et le savoir être 
dans l’environnement professionnel avec les clients et les collègues. L’importance du 
client, du contact avec le client et de l’adaptation au client revient dans plusieurs 
réponses, il est central dans les réponses des élèves malgré leur jeune âge et la courte 
expérience professionnelle. 
 
G) Effets des stages sur les activités scolaires des élèves 
 




Exemples cités par les élèves 
L’élève travaille mieux 1 L’élève organise mieux son travail, son matériel, il est plus « concentré ». (Elève 8) 
L’élève travaille plus 2 
L’élève a pris conscience de l’importance de 
certaines branches (comptabilité, arithmétique) 
et il a décidé de travailler plus. Un élève dit que 
maintenant il « prend sérieusement la 
comptabilité », « la comptabilité s’est 
améliorée ». (Elèves 2 et 4) 
L’élève demande davantage en classe 
s’il a besoin d’aide 1 
L’élève avant n’osait pas trop s’exprimer en 
classe quand il avait des doutes ou des 
questions. (Elève 1) 
 
La motivation scolaire a augmenté 1 L’élève est satisfait maintenant par « le travail bien fait ». (Elève 6) 
La motivation scolaire a baissé 1 « Je préfère travailler, ma motivation à l’école a baissé ». (Elève 10) 
Aucune contribution 4 
Il n’y a pas de liens directs entre l’école et le 
monde professionnel. Un élève dit que « côté 
travail ça va mieux, côté comportement non ». 
(Elèves 3, 5, 7, 9) 
 
Commentaire :  
Quatre élèves affirment n’avoir retiré aucun bénéfice scolaire de leurs stages. Tous les 
autres affirment avoir pris conscience directement ou indirectement de l’importance du 
travail effectué à l’école et de l’importance des savoirs et savoir-faire employés et 
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2.5 L’avenir professionnel 
2.5.1 Projet professionnel d’apprentissage et projet de départ 
 




Projet de départ (OPTI) 
L’élève envisage un apprentissage dans 
la vente 3 3 projets dans la vente 
L’élève envisage un apprentissage dans 
le commerce 4 
2 élèves envisagent une voie gymnasiale en 
priorité. Ces deux élèves sont déjà inscrites 
dans la filière Employé de commerce. Un 
troisième élève est lui aussi inscrit à la filière 
Employé de commerce. Une quatrième élève 
est par contre inscrite à la filière Vente. 
L’élève envisage un apprentissage dans 
le commerce ou dans la vente 2 
Les deux élèves sont actuellement inscrits 
dans la filière Vente. 
L’élève envisage un apprentissage dans 
un autre domaine 1 
L’élève est inscrit à la filière Employé de 
commerce. 
L’élève envisage de poursuivre ses 
études dans un Gymnase 2  
 
Commentaire :  
Il y a une certaine dispersion dans les attentes professionnelles des élèves si on les 
compare au projet initial. Concernant la vente, seulement trois élèves poursuivent ou 
souhaitent poursuivre leur activité professionnelle dans ce domaine. Par contre il y a 
une stabilité en ce qui concerne la voie commerciale/administrative. Deux élèves 
actuellement inscrites dans la filière Vente sont à la recherche d’une place 
d’apprentissage dans le domaine du commerce ou de la vente. Une élève inscrit dans la 
filière Vente est à la recherche d’un stage dans le commerce. En général les élèves 
convoitent beaucoup plus un avenir dans le domaine commercial et administratif plutôt 
que dans la vente. La vente est associée à un degré élevé de pénibilité à cause des 
contraintes surtout physiques et horaires. Elle est aussi moins appréciée en terme 
d’appréciation sociale et financière.  
 




Projet de départ (OPTI) Elèves 
L’élève envisage un 
apprentissage dans la vente 3 3 Vente 3 
L’élève envisage un 
apprentissage dans le commerce 4 3 Employé de commerce, 1 Vente 4 
L’élève envisage un 
apprentissage dans le commerce 
ou dans la vente 
2 2 Vente 2 
L’élève envisage un 
apprentissage dans un autre 
domaine 
1 Employé de commerce 1 
L’élève envisage de poursuivre 
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Commentaire :  
Un contrat d’apprentissage a été conclu par une candidate aux examens d’admission au 
Gymnase. Il a été conclu avec la société BVA SA. L’élève résiliera le contrat 
d’apprentissage si elle est admise au Gymnase. Un contrat a été conclu avec Migros 
(Vente), un contrat avec la Police communale (Employé de commerce) et un contrat 
avec Bobst SA pour un apprentissage d’électronicien. La mère de cet élève est 
assistante auprès de Bobst SA. L’élève a ainsi décidé de participer aux tests d’admission 
à un poste d’apprentissage auprès de cette société. Suite à deux jours de stage et de tests 
il a été sélectionné par l’entreprise. L’élève admet être beaucoup plus intéressé par une 
profession technique plutôt que par un métier commercial. Grâce à l’OPTI il a eu la 
possibilité d’effectuer des stages dans le domaine de la vente et il a compris que ce 
domaine ne correspond pas à ses attentes professionnelles. 
 
2.5.3 Projets scolaires des élèves à court terme 
 
Ecole Nombre de réponses 
Ecole d’apprentissage 8 
Gymnase 2 
 
Commentaire :  
Les deux élèves qui participent aux examens d’admission au Gymnase prévoient aussi 
de s’inscrire à un apprentissage si elles ne réussissent pas leur admission au Gymnase. 
 
2.5.4 Projets scolaires des élèves à moyen terme (au terme de la formation en 
apprentissage ou des études gymnasiales) 
 
Projet scolaire Nombre de réponses 
MPC au terme de la formation professionnelle 3 
Etudes supérieures au terme du Gymnase ou de la 
MPC 4 
 
Commentaire :  
Sept élèves prévoient de poursuivre des études au bout de leur apprentissage ou du 
Gymnase. Les deux élèves souhaitant entamer des études gymnasiales prévoient de 
poursuivre des études universitaires. Deux élèves envisageant une MPC prévoient aussi 
de poursuivre des études supérieures. 
 
2.5.5 Démarches professionnelles envisagées à court terme 
 





Commentaires / Exemples cités par les 
élèves 
Recherche d’une place d’apprentissage 5  
Préparation aux examens d’admission au 
Gymnase 2 Elèves 4 et 5. 
Etudier plus 1 « Je dois améliorer les maths, je dois travailler plus ». Elève 8. 
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Commentaires / Exemples cités par les 
élèves 
Aucune démarche 3 Elèves 2, 9, 10 (contrats déjà conclus). 
 
Commentaire :  
Cinq élèves sont à la recherche d’une place d’apprentissage. Les trois apprentis qui ont 
conclu un contrat d’apprentissage n’ont plus aucune démarche à faire à court terme. 
Une élève à la recherche d’une place d’apprentissage s’engage aussi dans une démarche 
d’investissement personnel en vue de réaliser son objectif scolaire et professionnel. 
Cette élève n’a pas encore trouvé une place d’apprentissage. Elle est à la recherche 
d’une place dans la vente. Les deux élèves en attente de passer leurs examens 
d’admission au Gymnase se concentrent actuellement sur ce but. Si ces élèves ne 
devaient pas être admises au Gymnase, une élève est en même temps à la recherche 
d’une place d’apprentissage alors qu’une deuxième élève (élève nr. 5) a déjà conclu un 
contrat pour une place d’apprentissage d’employé de commerce. 
 
2.5.6 Moyens et intermédiaires par lesquels les démarches décrites au point 
2.5.5 seront réalisées 
 




Exemples cités par les élèves 
Par l’OPTI 3 Cours organisés le samedi, l’ « école suffit ». 
Par l’OPTI et mes propres moyens (annonces, 
contacts etc.) 4 
« Quand j’ai des questions je 
demande à ma prof. », « Répondre 
à des annonces, utiliser Internet », 
« Je m’appuie sur l’école », 
« J’utilise mes contacts pour 
trouver une place 
d’apprentissage », « Je prépare les 
lettres de postulation ». 
 
Commentaire :  
Les deux élèves qui se préparent aux examens d’admission au Gymnase font partie du 
premier groupe. L’OPTI organise des cours préparatoires pour les examens d’admission 
au Gymnase. Ils fréquentent ces cours le samedi matin. L’activité préparatoire réservée 
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2.5.7 Stratégies professionnelles à mobiliser pour réussir son apprentissage 
ou ses études secondaires 
 
Stratégies mobilisées par les élèves pour 





Exemples cités par les élèves 
Travailler davantage à la maison 10 
« Plus de temps pour faire les devoirs », 
« Etudier plus », « Difficultés des cours, 
peu de temps pour apprendre, les tests sont 
redoutables, je vais devoir beaucoup 
travailler », « Je vais devoir réviser 
davantage », « Je vais devoir améliorer les 
arithmétiques commerciales et l’anglais », 
« Je suis conscient que c’est dur », 
« L’apprentissage sera difficile, je suis 
conscient qu’il y aura pas mal de travail », 
« Je vais devoir réviser plus », « Travailler 
et étudier m’occupera à plein temps ». 
Demander de l’aide aux collègues ou aux 
enseignants 4 
« Parler avec les gens », « Discuter », 
« Demander », « Je vais demander aux 
collègues », « Je vais demander aux 
collègues », « Je vais compter sur le maître 
d’apprentissage et les collègues ». 
Améliorer la gestion de son temps 1 « Je vais devoir gérer mieux mon temps et mon travail ». 
Etre flexible 1 « Je vais devoir être plus flexible en termes d’horaire et de déplacements ». 
 
Commentaire :  
Les élèves sont en général conscients que l’entrée dans une voie d’apprentissage ou 
dans une voie gymnasiale va demander un engagement important en terme de temps 
dédié aux études.  
 
2.5.8 Autres stratégies à mobiliser pour réussir son apprentissage ou ses 
études secondaires 
 
Autres stratégies mobilisées par les élèves pour 





Exemples cités par les élèves 
Mûrir 5 
« Je vais devenir plus sérieux, au travail 
c’est sérieux », « Ma maturité va 
augmenter car je vais gérer de l’argent 
et j’aurai de nouvelles responsabilités 
professionnelles », « Je vais mieux me 
comporter à l’école », « Les sanctions 
ne sont pas les mêmes, il y a un patron 
et des horaires à respecter », « Je serai 
attentif en terme de comportement à 
l’école », « J’aurai un salaire à la fin du 
mois, je vais devoir le gérer ». 
Renoncer à une partie de ses activités sociales 
et sportives 6 
« Je serai plus occupée par rapport à 
maintenant », « Je vais moins pouvoir 
sortir », « J’aurai moins de temps pour 
moi », « L’apprentissage aura des 
répercussions sur le foot », « Je vais 
pouvoir moins sortir », « Je vais moins 
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voir mes amis », « Je vais mettre de 
côté le sport », « Je mettrai de côté le 
sport, je verrai moins les amis ». 
Compter sur l’appui de la famille  7 
« Je peux compter sur l’aide de la 
famille ou des amis », « La famille est 
un soutien, elle m’encourage », « Je 
compte sur la famille d’un point de vue 
moral », « Je compte sur l’aide de la 
famille », « J’aurai le soutien de la 
famille », « Je parle avec ma famille de 
ce qui se passe à l’école ». 
 
Commentaire :  
Il est intéressant de voir comment le début d’une activité professionnelle est associé à 
un processus psychologique clairement défini par les élèves (« mûrir »). Renoncer à des 
activités de loisirs fait aussi partie des enjeux liés à une formation duale dans le 
contexte de la formation professionnelle. L’aide de la famille est surtout un aide moral 
mais aussi financier car tous les élèves vivent dans leur famille et prévoient d’y rester 
jusqu’au bout de leur formation. Les élèves prévoient de mettre entre parenthèse leurs 
activités sportives et leur vie sociale pendant leur formation professionnelle. 
 
2.5.9 Eventuels obstacles à la réalisation du projet professionnel à moyen 
terme (au terme de la formation professionnelle ou secondaire) 
 




Exemples cités par les élèves 
Le manque d’expérience 1 
Insuffisantes connaissances techniques 
au début d’une nouvelle activité 
professionnelle : « J’aurai peu 
d’expérience ». 
La condition d’employé 1 
Se réfère au fait d’avoir un chef et donc 
de ne pas pouvoir faire tout ce qu’il 
veut : « Il y a le patron ». 
Contraintes horaires, s’habituer à des journées 
pleines 2 
« Travailler plus, 8 heures par jour c’est 
beaucoup », « Il est difficile de rester 
debout toute la journée ». 
Contraintes liées au nouvel environnement de 
travail 3 
« Si l’ambiance est bonne, je reste, sinon 
je pars », « Au début c’est difficile avec 
les nouveaux collègues, à cause de l’âge, 
il faut être sympathique », « il faut 
s’intégrer ». 
La quantité de travail 2 La quantité de travail va augmenter : « Beaucoup de travail ». 
Aucun obstacle 4 
« Il n’y a pas d’obstacle si on travaille », 
« Tout est franchissable », « Il n’y a pas 
de réels obstacles », « Je n’aurai pas de 
problèmes professionnels, pas de 
problèmes aux cours ». 
 
Commentaire :  
Au niveau des difficultés et des obstacles professionnels on note une certaine dispersion 
des réponses qui peut être due au jeune âge des élèves et au manque d’expérience 
professionnelle. Un certain optimisme règne : en effet presque la moitié des élèves ne 
s’attend pas à rencontrer des obstacles dans leur future activité professionnelle. La 
« bonne volonté, se donner » suffisent largement. 
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2.5.10 Stratégies professionnelles à mobiliser pour surmonter les obstacles et 
défis identifiés au point 2.5.9 
 




Exemples cités par les élèves 
Beaucoup travailler, demander aux collègues 6 
Réponse donnée par l’élève qui a 
mentionné comme obstacle la « quantité 
de travail » ; réponse aussi donnée par 
l’élève qui cite comme obstacle le 
« manque d’expérience ». « Si on 
travaille beaucoup, il n’y a pas 
d’obstacles » (réponses fournies par trois 
élèves du groupe « aucun obstacle »). 
Se débrouiller 1 
Réponse fournie par l’élève qui cite 
comme obstacle le « manque 
d’expérience » ; « Si on n’a pas assez 
d’expérience, il faut se débrouiller et 
demander aux collègues ». 
Adopter des techniques de gestion du temps 1 
Réponse fournie par un élève qui prévoit 
des difficultés liées aux « contraintes 
horaires » (« Il faut du temps pour 
s’installer »). 
Améliorer ses propres connaissances, se 
perfectionner 1 
Réponse fournie par un élève qui ne voit 
pas d’obstacles. 
Etre sympathique, bien se comporter 2 
Réponse fournie par un des élèves qui 
voit comme obstacle l’intégration dans le 
nouveau milieu (« Contraintes liées au 
nouvel environnement de travail ») ; 
réponse fournie aussi par l’élève qui 
mentionne comme difficulté « la 
condition d’employé ». 
Etre bien suivi par un responsable technique 1 
Réponse fournie par l’élève qui voit 
comme obstacle le fait d’avoir un patron 
(« La condition d’employé »). 
 
Commentaire :  
Comme pour le point précédent, on note une certaine dispersion des réponses. Malgré 
cela, les élèves sont conscients de la nécessité de devoir beaucoup travailler et 
d’améliorer leurs savoirs et savoir-faire pour réussir dans leur vie professionnelle. 
 
2.5.11 Personnes ou groupes de personnes intervenant dans la réussite du 
projet professionnel  
 
Réponses Nombre de réponses Commentaires 
La réussite de l’élève dépend de lui-
même 9  
La réussite dépend aussi d’autres 
personnes 1 Elève 5 
 
Commentaire :  
De façon assez surprenante les élèves considèrent que leur parcours professionnel leur 
appartient et que la société n’a aucun rôle à y jouer. L’unique réponse affirmative se 
réfère à un élève citant la possibilité de demander une bourse d’étude. Il s’agit d’une 
représentation plutôt optimiste quant aux complexes réalités sociales. 
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2.5.12 Changements attendus par l’élève dans sa vie 
 
Quels changements l’élève 
s’attend-il dans sa vie ? 
Nombre de 
réponses 
Exemples cités par les élèves / 
Commentaires Commentaires 
Independence financière 10  Elèves 1 à 10 
Nouvelles responsabilités 2 
Responsabilités financières, 
nouvelles dépenses à assumer 
seuls. 
Elèves 6 et 8 
Devenir plus sérieux 1 
Le fait d’assumer de nouvelles 
responsabilités professionnelles 
à long terme implique un 
changement dans le 
comportement (« Au travail 
c’est sérieux »). 
Elève 7 
Possibilité d’aider sa famille 1 
En terme de contribution 




Commentaire :  
L’indépendance financière est certainement l’aspect principal lié à la nouvelle condition 
professionnelle des élèves. Les élèves évoquent la possibilité de laisser le foyer familial 
pour aller vivre seul. Certains élèves évoquent la possibilité de voyager ou d’acheter 
une voiture ou encore de fonder une famille. Une seule élève prévoit de continuer à 
vivre chez sa famille même s’il aura la possibilité de se payer un logement. 
 
2.5.13 Option d’un plan de carrière ou d’une formation complémentaire 
offerte par le futur employeur 
 
 Nombre de réponses Commentaires 
Oui 8  
Non 2 Elèves 2 et 4 
 
Commentaire :  
Les élèves sont en général ouverts à une formation complémentaire qui leur serait 
proposée par leur futur employeur. Cette formation peut être technique ou linguistique. 
Les élèves sont conscients que cela peut être un moyen pour améliorer leur position au 
sein de l’entreprise. 
 
2.5.14 Projections à moyen terme (5-7 ans) 
 
Projections Nombre de réponses 
Avec un emploi stable dans le domaine choisi 8 
A l’étranger 2 (Elèves  2 et 5) 
En train de faire une formation supérieure 2 (Elèves 4 et 5) 
 
Commentaire :  
La plupart des élèves prévoient d’être stablement installés d’ici 5-7ans. Les élèves 
prévoient une situation professionnelle stable qui leur garantisse une certaine visibilité 
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en termes surtout financiers mais aussi sociaux. Les élèves en général ne prévoient pas 
de changer le domaine d’activité professionnelle. L’environnement de travail est perçu 
comme une « inconnue » : si on change, on ne sait pas comment on va se trouver dans 
une autre entreprise. Les élèves prévoient d’avoir quitté la famille d’ici là. Une élève se 
projette à l’étranger, dans un pays anglophone en train d’y poursuivre ses études 
supérieures et/ou son activité professionnelle. Il s’agit de l’élève ayant répondu à la 
question par la réponse « En train de faire une formation supérieure ». Cette élève est 
d’origine étrangère et est arrivée en Suisse à l’âge de 5 ans. Une autre élève prévoit de 
s’installer à l’étranger, mais cela à partir de 30 ans. En effet, cette élève qui est d’origine 
portugaise, prévoit de « faire grandir » ses enfants au Portugal car en Suisse « il y a 
beaucoup de violence parmi les jeunes ». L’élève ayant conclu un contrat avec Bobst 
SA prévoit aussi des déplacements à l’étranger dans une filiale de l’entreprise (« USA, 
Australie, mais pas la France »). 
 
2.5.15 Disponibilité de l’élève à des déplacements professionnels proposés par 






Exemple cité par un élèves / Commentaires 
Oui 5 Toujours vécu en Suisse (4), provient de l’étranger (1). 
Oui, mais seulement dans 
la région 4 
Toujours vécu en Suisse (3), provient de l’étranger (1*).  
*Prévoit de partir à l’âge de 30 ans environs. 
Non 1 
Toujours vécu en Suisse (« Les réseaux sociaux sont 
importants, importance de la famille, importance de garder ses 
contacts »). Il s’agit de l’élève envisageant une formation 
supérieure comptable. 
 
Commentaire :  
Seule la moitié des élèves se dit prête à déménager dans une autre région ou à l’étranger 
pour des raisons professionnelles. Les élèves évoquent l’importance des liens familiaux 
et du réseau social qu’ils ne sont pas prêts à laisser. Rester dans la région signifie pour 
les élèves rester en Romandie, dans une région de langue française. L’élève qui a 
répondu négativement affirme que les liens de famille sont importants. 
 
2.5.16 Disponibilité à changer d’employeur si les conditions offertes sont 
intéressantes 
 
Tous les élèves sont prêts à s’engager auprès d’une autre entreprise si une meilleure 
proposition de travail devrait leur être faite.  
 
2.5.17 Disponibilité de l’élève à travailler comme indépendant 
 
Réponses Nombre de réponses 
Exemples cités par les 
élèves Commentaires 
Oui 5 
« Etre indépendant 
m’intéresse mais c’est un 
risque ». 
Elèves 4, 5, 7, 8, 9. 
Non 5 
« Je n’aime pas travailler 
seul », « Je n’aime pas le 
risque ». 
Elèves 1, 2, 3, 6, 10. 
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Commentaire :  
Les élèves affichent une certaine prudence quant à la possibilité de travailler comme 
indépendant. Ils se disent prudents à cause des risques associés à une activité 
indépendante. Les risques évoqués sont essentiellement de nature financière. Une élève 
a des parents qui ont travaillé à l’étranger comme avocats indépendants. Cette élève 
souhaite travailler en Suisse comme indépendante aussi dans le domaine juridique. 
 
2.5.18 La famille comme projet 
 
Est-ce que l’élève prévoit de fonder une famille à 
moyen terme ? 
Nombre de 
réponses Exemple cité par un élève 
Oui 7  
Non 3 « La famille ça attend »  
 
attend »,  Commentaire :  
La fondation d’une famille semble une évidence même si tous les enjeux semblent ne 
pas être connus. Les jeunes ont en effet des difficultés à concrétiser les effets par 
exemple financiers de la fondation d’une famille.  
 






Exemples cités par les élèves 
Notre société s’intéresse aux jeunes 3 
« Les entreprises offrent beaucoup de chances 
mais les jeunes ne savent pas en profiter. Il faut 
donner le maximum », « Notre société fait 
beaucoup pour les jeunes, elle aide les jeunes », 
« Notre société est favorable aux jeunes car 
malgré la crise il y a des places 
d’apprentissages, il y a beaucoup 
d’opportunités ». 
Notre société ne s’intéresse pas aux 
jeunes 3 
« Il est dur de trouver une place 
d’apprentissage », « Dans notre société on fait 
semblant de penser aux autres, mais on pense 
plus à s’enrichir qu’à aider les autres », « Notre 
société n’est pas tellement favorable aux 
jeunes, il y a beaucoup d’ignorants ». 
Notre société s’intéresse trop à la 
guerre 1 
« Je suis contre la guerre, on se fait la guerre 
pour rien ». 
Notre société est stressée 1 « Notre société est stressée et ne s’intéresse pas beaucoup aux jeunes ». 
Notre société est dégradée 1 « Les politiciens font peu pour la société », « On doit se débrouiller dans cette société ». 
Je n’ai pas une opinion 1  
 
Commentaire :  
La vision que les élèves entretiennent de notre société n’est pas particulièrement 
positive. La moitié d’entre eux estime que la société ne s’occupe pas suffisamment des 
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3.  Conclusions 
3.1 Un regard sur les résultats de l’enquête TREE 
Les résultats intermédiaires de l’étude longitudinale TREE publiés en 2004 présentent 
de nombreuses similitudes avec le profil d’élèves rencontrés pendant ce travail de 
mémoire. Au niveau suisse, à la fin de la première année qui suit la fin de l’école 
obligatoire les trois quarts des jeunes se trouvent dans une filière certifiante du degré 
secondaire II, dans un rapport 2:1 entre formation professionnelle et formation générale.  
Près d’un jeune sur quatre opère donc le passage vers la formation du degré secondaire 
II de façon indirecte. Selon les données TREE, trois quarts des jeunes ayant fréquenté 
une solution intermédiaire accèdent par la suite à une formation certifiante du degré 
secondaire II. Le quart restant accomplit une deuxième année transitoire.  
Le système scolaire suisse est donc bien structuré pour permettre une transition directe 
entre la formation obligatoire et le secondaire II. Toutefois la réalité se caractérise par 
une couche d’élèves qui dessine leur futur par des tâtonnements, des renvois, des 
incertitudes, des vicissitudes familiales et scolaires difficiles. Il est donc impératif qu’ils 
soient accompagnés dans ce passage de leur existence. En effet, à partir de 23 ans la 
situation d’une personne sans formation devient particulièrement délicate et précaire12. 
La croissante interdépendance entre le système scolaire et le monde économique est 
aussi à l’origine d’une certaine conjoncture des places d’apprentissages et donc du 
classement des élèves présentant un certain nombre de risques13. De plus en plus les 
entreprises ont accès à un bassin de candidats apprentis sortant d’une filière à exigences 
élevées du secondaire I. 
Selon les résultats de l’étude TREE, les jeunes qui optent pour une solution 
intermédiaire sont souvent de sexe féminin, sont issus d’un milieu social modeste ou de 
l’immigration, ont suivi une filière scolaire élémentaire au degré secondaire I. Les 
recherches qu’ils entreprennent pour trouver une place d’apprentissage sont souvent 
infructueuses. Cela oblige ces élèves à trouver des solutions provisoires qui parfois ne 
correspondent pas à leurs attentes. Cela explique un certain décalage entre la filière 
choisie à l’OPTI et les projets scolaires et professionnels de ces élèves. Bien que dans 
les deux ans qui ont suivi la fin de la scolarité obligatoire, sur cent jeunes, un seul n’a 
entrepris aucune formation14. Toutefois on constate des différences entre les sexes, 
l’origine nationale ou sociale.  
Karin Bachmann Hunziker, dans son article  « Typologie des jeunes en transition et 
facteurs de réussite pour accéder à la formation professionnelle » relève les mêmes 
facteurs de risques identifiés par d’autres études. Malgré cela les élèves, comme déjà 
constaté par la recherche TREE, ne se disent pas du tout insatisfaits du parcours mais 
plutôt à la recherche de solutions formatives satisfaisantes à moyen terme (MPC et/ou 
études supérieures). La nette majorité des élèves rencontrés admet que la clé de leur 
réussite réside dans les efforts faits pour poursuivre des études supérieures.  
Les compétences des jeunes en transition ne sont pas, en moyenne, inférieures à la 
plupart de leurs collègues. Les facteurs de risque résident plutôt dans l’origine 
nationale, dans le milieu familial souvent absent, le système scolaire (à filières), le 
                     
12 Meyer, Thomas (2004). Wie weiter nach der Schule ? Zwischenergebnisse des Jugendlängsschnitts TREE. Bern : Programme national de 
recherche Formation et emploi (NFPNR). 
13 Behrens, Matthis (dir.) (2007). La transition de l’école à la vie active ou le constat d’une problématique majeure. Neuchâtel : Institut de 
recherche et de documentation pédagogique (IRDP). 
14 Meyer, Thomas (2004). Wie weiter nach der Schule ? Zwischenergebnisse des Jugendlängsschnitts TREE. Bern : Programme national de 
recherche Formation et emploi (NFPNR). 
 
Barbara Trentini 06/2010 28 /41 
 
processus d’orientation, l’engagement personnel de l’élève en terme de temps consacré 
aux études. 
3.2 Quelques réflexions conclusives sur ce travail de mémoire 
La plupart des élèves rencontrés dans le cadre de ce travail sont issus d’un milieu social 
moyen-bas. L’origine des parents est étrangère et la langue parlée habituellement à la 
maison n’est pas le français. Malgré l’origine étrangère la plupart des élèves ont 
toujours vécu en Suisse et se trouve bien intégrée dans le tissu social local. Tous les 
jeunes rencontrés ont des amis et pratiquent des activités sportives et culturelles 
régulières.  
Le parcours de ce groupe d’élèves avant leur arrivée à l’OPTI se caractérise par des 
difficultés et des incertitudes. Neuf d’entre eux proviennent d’une filière VSO, une 
élève a interrompu un apprentissage dans le domaine de la vente. Les stages 
d’orientation effectués par les élèves pendant leur dernière année au Collège n’ont pas 
débouché sur un contrat d’apprentissage. L’année de formation complémentaire à 
l’OPTI s’avère alors un choix indispensable pour assurer leur avenir scolaire et 
professionnel dans des conditions de continuité et dans un cadre scolaire structuré. Ce 
parcours quelque peu disséminé et encore parfois très incertain se reflète dans une 
certaine opacité quant aux projets futurs de l’élève au moment de son arrivée à l’OPTI. 
Seulement la moitié des élèves affirme (point 2.3.5) avoir clairement choisi sa filière à 
l’OPTI sur la base des stages précédents. Pour l’autre moitié des jeunes cette année de 
formation représente soit une passerelle à des études supérieures, soit un moment de 
réflexion pour déterminer plus clairement le secteur professionnel dans lequel s’investir. 
Il arrive même qu’au moment de l’inscription à l’OPTI la différence entre domaine de 
la vente et domaine commercial ne soit pas si claire.  
Les stages effectués par les élèves pendant cette année de transition témoignent de leur 
recherche scolaire et professionnelle. Bien que la plupart des stages se soient déroulés 
dans le domaine du commerce et de la vente, quatre stages ont eu lieu dans des secteurs 
différents (électricité, pratique dentaire et logistique). Un certain nombre d’élèves a des 
difficultés à se souvenir du secteur ou de l’entreprise de son stage. On peut se demander 
quel processus de préparation au stage est engagé et sous quelle forme le stage se 
conclut au sein de l’OPTI. Par quels moyens intellectuels et temporels l’élève se 
prépare-t-il à son stage ? Et quel type d’élaboration et de réflexion conclusive suit cette 
expérience professionnelle ? Quelles informations les élèves vont-ils retirer de cette 
expérience professionnelle ? Est-ce que le stage joue son rôle de médiateur dans les 
choix scolaires et professionnels que l’élève est amené à effectuer pendant son année à 
l’OPTI ? 
Les stages effectués par les jeunes témoignent aussi d’une certaine difficulté à percevoir 
la continuité qu’il y a entre la formation scolaire et l’expérience professionnelle. La 
première est instrumentale à la deuxième mais quatre élèves ne voient pas de lien entre 
les savoirs acquis à l’école et les savoirs mobilisés dans le contexte professionnel. Et 
quatre élèves n’ont retiré aucune contribution scolaire de leur expérience 
professionnelle. 
Les principales difficultés rencontrées par les élèves pendant leurs stages sont d’ordre 
physique plutôt qu’intellectuel. Les longues journées, les contraintes horaires et le 
travail le samedi sont parmi les réponses le plus fréquemment évoquées par les élèves. 
Parmi les stratégies mobilisées pour réussir leur stage, les élèves évoquent la demande 
d’informations auprès du responsable du stage et le travail autonome. En général les 
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élèves retirent un bilan positif de leurs stages et ils arrivent à identifier un ensemble de 
nouvelles compétences professionnelles développées lors de leur expérience 
professionnelle. Ce sont surtout des compétences techniques et sociales à être évoquées. 
Les connaissances techniques évoquées par les élèves sont surtout d’ordre général car 
les stages ont une durée qui est trop courte pour vraiment permettre l’acquisition de 
nouvelles pratiques professionnelles. Cela n’est aussi pas un objectif des stages 
effectués pendant l’année OPTI. 
L’avenir scolaire et professionnel envisagé par les élèves à court terme se présente plus 
diversifié et incertain par rapport aux intentions initiales. Cela reflète l’incertitude 
témoignée par les élèves au moment de s’inscrire à la filière Commerce et Vente de 
l’OPTI. Des six élèves inscrits dans la filière Vente, seuls trois se disent convaincus de 
poursuivre leur activité dans ce domaine. Les quatre élèves inscrits dans la filière 
Commerce confirment leur intention de travailler dans ce domaine, mais pour deux 
d’entre eux cela ne représente qu’une option par défaut qui serait prise en cas d’échec 
aux examens d’admission au Gymnase. Un élève a conclu un contrat d’apprentissage 
chez Bobst SA, dans le domaine de l’électronique. Au total quatre élèves ont déjà signé 
un contrat d’apprentissage. Idéalement la plupart des élèves souhaiteraient poursuivre 
une formation au terme de leur apprentissage sous forme d’une maturité professionnelle 
ou d’études supérieures. 
Les élèves envisagent leur future activité d’apprentis comme un moment porteur de 
nombreux changements dans leur vie, et non seulement dans leur vie extérieure. Ils 
perçoivent leur future vie d’apprentis à mi-chemin entre un moment de parenthèse et de 
suspension de leurs activités sociales et un passage riche en transformations 
professionnelles, personnelles et psychologiques (« mûrir »). En effet les élèves sont 
conscients, du moins théoriquement, de l’engagement que cette formation va leur 
demander. Tous se disent prêts à renoncer à une partie de leurs activités sociales et 
sportives pendant cette période de formation. En effet, parmi les stratégies évoquées par 
les élèves pour réussir leur apprentissage, on trouve en premier l’augmentation du 
temps de travail à consacrer à la maison. Mais ce changement de vie ne peut pas se 
réaliser sans l’intervention d’un changement d’attitude (« mûrir »). Les élèves ont 
souvent des difficultés à concrétiser ou exemplifier leurs affirmations et les stratégies 
évoquées.  
Quand on demande à l’élève de se projeter à moyen terme, le manque d’expériences 
professionnelles et existentielles se fait sentir. Les élèves n’arrivent pas vraiment à 
identifier des sources concrètes de difficultés à leur réalisation professionnelle. Ils ont 
des difficultés à cerner les enjeux et les défis de la condition d’employé dans le 
panorama économique contemporain. En effet, ils sont bien neuf élèves à penser que 
leur réussite professionnelle ne dépendra que d’eux-mêmes et que l’intervention 
d’autres acteurs sociaux ne sera pas nécessaire. Il y a donc encore une certaine difficulté 
à s’identifier comme étant membre d’une société dans laquelle les acteurs sont 
constamment en relation et en interaction et comme membre du monde des adultes. Par 
conséquent les élèves ont des difficultés à clairement énoncer des stratégies concrètes 
de réussite de leur carrière professionnelle. Des stratégies techniques ne sont pas 
vraiment évoquées, alors que selon deux élèves il suffirait d’ « être sympathique » ou de 
« se débrouiller » pour réussir les tâches confiées à un professionnel. Est-ce que cela est 
peut-être dû au fait que les élèves ne voient que très peu de relations entre les savoirs 
acquis à l’école et les pratiques professionnelles ?  
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Le principal changement évoqué à propos de leur nouvelle vie professionnelle est 
l’aspect financier. Cela est perçu comme un moyen de devenir indépendant de sa 
famille d’origine. En général il ressort des réponses un profil assez prudent des élèves 
quant à des changements ou des déplacements géographiques. Seule la moitié d‘entre 
eux envisage un éventuel déplacement inconditionné géographiquement qui serait 
proposé par l’entreprise et seule la moitié des élèves envisage de travailler comme 
indépendant. Ce type d’activité est en général perçu comme risqué. La stabilité de 
l’emploi est importante ainsi que la stabilité des relations et des liens. Les élèves 
n’excluent pas un projet de carrière dans la même entreprise. 
La vision que les élèves ont du monde et de la société qui les entoure est assez partagée. 
Pour certains notre société ne s’intéresse pas aux jeunes, elle est violente et 
opportuniste. Pour d’autres elle s’intéresse bien au monde des jeunes, mais ce sont 
plutôt les jeunes qui n’arrivent pas à vraiment saisir les opportunités qu’elle offre. 
L’objectif initial du travail était celui de vérifier l’existence et la nature des attentes 
scolaires et professionnelles d’un groupe d’élèves situés temporairement dans une phase 
délicate de transition. En général on peut dire que l’apport de cette année de transition à 
l’OPTI est important pour les élèves rencontrés. Les élèves apprécient beaucoup cette 
école et les efforts déployés en leur faveur par cette structure. Ils ont le sentiment d’y 
être « soutenus ». Le cadre scolaire est structurant et les stages représentent une 
opportunité de s’affranchir d’un passé parfois compliqué et de se projeter dans une 
nouvelle activité scolaire et professionnelle. Les élèves affichent clairement des 
objectifs scolaires et professionnels à court et à moyen terme et ont des ambitions 
scolaires et professionnelles. Ces ambitions s’éloignent parfois de la filière choisie et 
fréquentée à l’OPTI. L’enjeu  principal pour cette catégorie d’élèves est celui de 
parvenir à concrétiser leurs ambitions et les moyens pour atteindre leurs objectifs. Il y a 
encore un décalage entre les aspirations scolaires et professionnelles de ces élèves et les 
moyens surtout temporels qu’ils devront mobiliser pour réaliser leurs projets. Il est à se 
demander si les objectifs déclarés par ces élèves sont tous réalistes et pourront bien être 
réalisés. En effet la réalisation de ces projets va leur demander un engagement en terme 
de temps bien plus important que l’engagement actuel. Tous les élèves sont conscients 
du temps qu’ils vont devoir investir pour réussir leur avenir. Il est à espérer qu’ils vont 
transformer en action cette conscience. Il y a aussi un certain décalage entre le monde 
scolaire et la perception que les élèves ont du monde professionnel. Ces deux mondes 
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4.  4ème de couverture 
Le présent travail de mémoire porte sur l’analyse des attentes scolaires et 
professionnelles d’un groupe de dix élèves inscrits à l’Office de perfectionnement 
scolaire, de transition et d’insertion professionnelle (OPTI) de Lausanne pendant 
l’année scolaire 2009/2010. L’objectif de ce travail était de vérifier l’existence et la 
nature des ces attentes scolaires et professionnelles par le biais d’un questionnaire qui a 
été soumis aux élèves. Les élèves rencontrés se caractérisent par un certain nombre 
d’handicaps de départ : langue maternelle, parcours scolaire irrégulier, contexte familial 
difficile. L’année de transition représente une opportunité pour ce profile d’élèves de 
surmonter, au moins en partie, leurs handicaps de départ et de pouvoir intégrer ainsi le 
monde professionnel.  
Un certain nombre de réflexions conclusives peuvent être tirées de ce travail. On peut 
réfléchir sur le processus d’orientation des élèves au moment de leur inscription à une 
certaine filière de l’OPTI et plus précisément sur l’analyse des attentes et des 
compétences des élèves dans le cadre de cette démarche. Concernant les stages que les 
élèves doivent effectuer pendant leur année à l’OPTI, un travail de réflexion et de 
préparation avant, pendant et après les stages s’impose. L’élève devrait avoir construit, 
au fil de ses stages, un bagage de compétences professionnelles et sociales clairement 
identifié et instrumental à ses futurs choix scolaires et professionnels. Ce résultat est 
possible si l’élève a consciemment été formé et sensibilisé à la relation qui existe entre 
le monde des savoirs scolaires et le monde des compétences professionnelles. Ces deux 
réalités se nourrissent réciproquement ; par cet échange l’élève parvient à construire une 
vision réelle du monde. C’est pendant cette année de transition que les élèves doivent 
pouvoir bâtir un ensemble de compétences métacognitives leur permettant de structurer 
et d’organiser leur travail scolaire et professionnel, leurs attentes ainsi que les 
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Questionnaire soumis aux élèves 
 
 
Partie 1 : Introduction 
 




Partie 2 : Le contexte sociodémographique 
 
1. Comment vous appelez-vous ? Quel âge avez-vous ? Où vivez-vous ? 
 
2. Avez-vous toujours vécu en Suisse ? Sinon, depuis combien de temps y vivez-vous ? 
 
3. Quelle langue parlez-vous généralement à la maison, avec vos parents ? Et dans les 
loisirs, avec vos amis ? 
 
4. Vivez-vous chez vos parents ?  Si ailleurs, où ? Qu’est-ce qui fait que vous n’habitez 
pas chez vos parents ? 
 
5. Quelle est la profession de votre père ? Et de votre mère ? 
 
6. Avez-vous des frères / des sœurs ? Quelle est leur activité ? Vivent-ils aussi chez vos 
parents ? 
 
7. Quels sont vos loisirs ? Combien de temps y consacrez-vous ? 
 
8. Avez-vous des amis ? Dans quel cadre les rencontrez-vous ? Avec quelle fréquence ? 
 
9. Est-ce que Internet fait aussi partie de votre quotidien ? Si oui, qu’est-ce que vous y 
recherchez ? 
 
10. Qu’est-ce qui fait encore partie de votre quotidien et qui n’a pas été mentionné plus 
haut ? 
 
11. Quels mots (noms, adjectifs) sont les plus indiqués pour mieux vous caractériser ? 
 
 
Partie 3 : Le parcours scolaire et professionnel avant l’OPTI 
 
12. Quel a été votre parcours scolaire avant l’OPTI ? 
 
13. Avez-vous déjà travaillé avant l’OPTI (éventuellement aussi sous forme de stage) ? 
 
14. Si oui, dans quel secteur avez-vous travaillé ? Pour combien de temps ? Quelles 
étaient vos tâches ? 
 
15. Quelle a été la finalité de cette expérience/période de travail (encadrement dans un 
projet à plus long terme, stage, raisons financières ou autres) ? 
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16. Comment évaluez-vous cette expérience de travail du point de vue professionnel ? 
(Acquisition de nouvelles connaissances et compétences, formation interne, intérêt pour 
le domaine d’activité, intérêt pour les outils et les technologies éventuellement 
employés par l’entreprise). 
 
17. Comment évaluez-vous cette expérience de travail du point de vue social ? 
(Nouveaux collègues, lieu de travail, nouveaux contacts, aspects financiers). 
 
18. Auriez-vous eu la possibilité conserver cette place de travail ? Auriez-vous souhaité 
y rester ? 
 
19. Si vous n’avez jamais travaillé avant l’OPTI, auriez-vous souhaité le faire ? Pour 
quelle raison n’avez-vous pas travaillé avant l’OPTI ? 
 
20. Dans quel secteur auriez-vous souhaité travailler et pour combien de temps ?  
 
21. Une expérience précédente avant l’OPTI aurait-elle changé quelque chose dans 
votre parcours professionnel et scolaire ? 
 
 
Partie 4 : Le parcours scolaire et professionnel pendant l’OPTI 
 
Partie 4a : Le projet initial 
 
22. Au moment de vous inscrire à l’OPTI, quel projet avez-vous proposé ? 
 
23. Sur la base de quels critères, intérêts, expériences, opportunités et/ou attentes avez-
vous choisi ce projet ? 
 
24. Est-ce que ce projet correspond à un éventuel projet que vous aviez déjà avant 
l’OPTI ?  
 
25. Est-ce que ce projet découle d’une expérience professionnelle précédente ? (Partie 
3) 
 
26. Est-ce que ce projet est encore actuel ? Est-ce que ce projet correspond encore à vos 
attentes professionnelles et scolaires futures ? 
 
27. Si la réponse à la question 20 est négative, quels sont les faits et les facteurs à 
l’origine du changement de projet ?  
 
28. Si la réponse à la question 20 est négative, quelle est la différence entre votre projet 
initial et votre nouveau projet ? 
 
29. Si la réponse à la question 20 est négative, quand le changement de projet a-t-il eu 
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Partie 4b : Le(s) stage(s)  
 
30. Comment votre projet (initial et/ou nouveau) s’est-il concrétisé lors du stage (des 
stages) professionnel(s) prévu(s) par l’OPTI ? 
 
31. Combien de stages avez-vous déjà fait ? Dans quelle domaine d’activité ? A quel 
endroit ?  
 
32. Sous quelle forme votre (vos) stage(s) s’est-il (se sont-ils) déroulé(s) ? Pendant 
combien de temps ? 
 
33. Décrivez brièvement le déroulement d’une journée de travail pendant votre (vos) 
stage(s). 
 
34. Quelle a été la contribution de vos apprentissages à l’OPTI pour le bon déroulement 
de votre (vos) stage(s) ? 
 
35. Quelles sont les difficultés principales que vous avez rencontrées lors de votre (vos) 
stage(s) ? 
 
36. Quelles stratégies scolaires avez-vous mis en œuvre pour le bon déroulement de 
votre (vos) stage(s) et pour contourner les difficultés éventuellement rencontrées ? 
(Augmentation du travail à la maison, approfondissement de certaines branches, cours 
d’appui). 
 
37. Quelles stratégies professionnelles avez-vous mis en œuvre pour le bon déroulement 
de votre (vos) stage(s) et pour contourner les difficultés éventuellement rencontrées ?  
(Formation en entreprise ; utilisation du matériel disponible au travail, contact avec les 
clients ; autres sources d’information). 
 
38. De quelle manière votre environnement et votre espace privés ont-ils contribué à la 
réussite (ou à l’échec) de votre (vos) stage(s) et de votre projet ? 
 
39. Quelles compétences professionnelles estimez-vous avoir acquis pendant votre (vos) 
stage(s) ? 
 
40. Quelles compétences sociales estimez-vous avoir acquis pendant votre (vos) 
stage(s) ? 
 
41. Quelles conséquences votre (vos) stage(s) a-t-il eu (ont-ils eu) sur votre activité 
scolaire à l’OPTI ? 
 
42. Si vous avez fait plusieurs stages, en quoi se différencient-ils les uns des autres ? 
 
43. Quelles conséquences vos différents stages ont-ils eu sur votre projet initial et sur le 
choix de votre future activité professionnelle et scolaire ? 
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Partie 5 : L’avenir professionnel 
 
45. Au terme de votre (vos) stage(s) et en considérant votre projet, comment envisagez-
vous votre avenir professionnel à court terme ? Est-ce que votre projet initial est 
confirmé ? 
 
46. Si votre projet initial est confirmé, comment se dessine-t-il concrètement à court 
terme ? (Domaine d’activité, entreprise, lieu, durée et type du contrat). 
 
47. Quelles stratégies scolaires comptez-vous mobiliser pour réaliser votre futur projet 
professionnel? (Inscription à une école professionnelle, autre école, apprentissage d’une 
nouvelle langue, cours d’appui, utilisation de nouveaux outils informatiques, lectures 
spécifiques). 
 
48. Quelles stratégies professionnelles comptez-vous développer pour réaliser votre 
futur projet professionnel ? (Formation en entreprise ; utilisation du matériel disponible 
au travail, contact avec les clients ; autres sources d’information). 
 
49. Quelles autres compétences comptez-vous mobiliser pour réaliser votre futur projet 
professionnel ? (Par ex. compétences personnelles, psychologiques, sociales etc.). 
 
50. Quel engagement personnel et temporel pensez-vous que votre projet vous 
demandera ? 
 
51. Quelles personnes ou groupe de personnes pourriez-vous faire intervenir au cours de 
la réalisation de votre projet professionnel ? 
 
52. Si votre projet initial n’a pas été confirmé, quelles en sont les raisons ? 
 
53. Dans ce cas, comment prévoyez-vous de redéfinir votre avenir professionnel et 
scolaire ? Quel nouveau projet avez-vous prévu ? Dans quels délai ? Par quels moyens ? 
 
54. Quelles étapes allez-vous entreprendre à court et à moyen terme afin de réaliser 
votre nouveau projet professionnel ? (Renvoi au groupe de questions de 47 à 51). 
 
55. Quels effets votre futur projet professionnel aura-t-il sur votre vie personnelle 
(domicile, déplacement etc.) ? 
 
56. Quels effets votre futur projet professionnel aura-t-il sur votre vie sociale (amis, 
loisirs, nouveaux contacts, aspects financiers, domicile). Et sur votre vie de famille ? 
Comment envisagez-vous cette dernière ? 
 
57. Quels obstacles pourriez-vous rencontrer dans votre nouvelle vie professionnelle ? 
(Obstacles liés à l’acquisition de nouvelles compétences, à l’environnement 
professionnel, aux horaires de travail, aux opportunités de carrière, déplacements). 
 
58. Quelles stratégies professionnelles (négociations, changements, relations 
professionnelles), personnelles (aptitude, espace privé, domicile) et scolaires 
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(formation, acquisition de nouvelles compétences) pourriez-vous mobiliser pour 
contourner ces obstacles ? 
 
59. Quelles personnes ou groupe de personnes pourraient soutenir vos projets ? De 
quelle façon ?  
 
60. Qu’attendez-vous de la société pour réaliser votre projet professionnel ? Comment 
comptez-vous sollicitez votre environnement privé et social pour réaliser votre projet 
professionnel ? 
 
61. Quels résultats professionnels attendez-vous à moyen terme (5-7 ans) de vos efforts 
scolaires et professionnels ? (Acquisition de nouvelles compétences, d’une nouvelle 
langue, avancement professionnel, changement d’entreprise, changement de domaine 
d’activité, nouveau rôle dans l’entreprise, aspects financiers). 
 
62. Quels nouvelles opportunités professionnelles prévoyez-vous de développer à 
moyen terme (5-7 ans) ? (Changement de travail, autre formation, activité 
indépendante). 
 
63. Quelles stratégies professionnelles et sociales complémentaires à celles déjà 
indiquées plus haut comptez-vous développer à moyen terme (5-7 ans) ? (Nouvelle 
formation, nouvelle activité, changement de domaine, association avec d’autres 
collègues, carrière dans la même entreprise, aucun intérêt pour un changement ou pour 
une carrière, amélioration de la situation financière). 
 
64. Quels effets ces changements et projets professionnels pourraient-ils avoir sur votre 
vie personnelle et sociale ? (Lieu de travail, amitiés, loisirs, emploi du temps, situation 
financière, autre). 
 
65. Quelles personnes ou groupe de personnes pourraient-elles vous aider à réaliser vos 
projets professionnels dans les années à venir ? Comment pourriez-vous les solliciter ? 
 
66. Pourriez-vous me dire quatre mots qui, à votre avis, caractérisent et synthétisent au 
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Légende du tableau 
 
 
 
 
 
 
 
 
